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1. Qu’est-ce que 
lire ?



Analyse visuelle : journée
Voie directe 

(orthographique)
Voie indirecte
(déchiffrage)

Segmentation 
graphémique

Mise en relation 
grapho-phonologique

assemblage syllabique

assemblage lexical

Lexique mental écrit 
dans lequel le mot est 

stocké.

journée

Association de la forme 
sonore du mot à son signifié  

Les deux voies d'identification de mots

Mémoire 

à long 
terme

Mémoire 

à court 
terme

j  o  u  r  n  é  e

/j/ /ou/ /r/ /n/ /é/ /e/

Lexique oral
(forme sonore du 

mot)*



La compréhension
en lecture

L'identification de
mots



La compréhension
en lecture

Les stratégies :
régulation, contrôle, …

(métacognition)

Les capacités à inférer
(comprendre l'implicite)

Les connaissances
morpho-syntaxiquesLes connaissances

lexicales

L'identification de
mots

Les compétences référentielles
(les connaissances sur le monde)

Les compétences textuelles :
cohésion et cohérence textuelle

(substituts, connecteurs,
ponctuation)

Les capacités
cognitives (mémoire, attention, 

Raisonnement) 

« Les déterminants de la compréhension en lecture »
À partir de Ecalle J. & Magnan A., L’apprentissage de la lecture et ses difficultés, Dunod, 2010.



Maryse BIANCO (2015) : Compréhension = activité complexe et multidimensionnelle.

Connaissances

Connaissances générales sur le 
monde

Connaissances langagières à l’oral : 
lexique et morphosyntaxe

Structures textuelles

Identifications 
des mots Capacités cognitives

Attention

Mémoire de travail

Raisonnement et hiérarchisation

Auto-évaluation et régulation,
Stratégies

Traitement du discours en continu

Cohérence locale et globale (substituts, connecteurs, 
marques morphosyntaxiques), cohésion

Inférences « fondées sur le texte »

Inférences « sur les connaissances du monde »

Compréhension 
de texte



Van Dijk & Kintsch (1983) - Modèle de la compréhension en lecture en psychologie

cognitive articulé en trois niveaux :

Traitement du discours en continu et importance des stratégies de lecture pour auto-

évaluer sa compréhension et mettre en place une régulation si nécessaire (Maryse Bianco,

2015).

1er niveau : « structure de surface »

➔Représentation phrase à phrase 

(analyse lexicale et syntaxique des énoncés)

2ème niveau : « base de texte »

➔Représentation mentale globale 

(fusion des informations de la succession de propositions)

3ème niveau : « modèle de situation »

➔Représentation mentale cohérente des informations 

+ connaissances du monde = réalisation d’inférences



1. Qu’est-ce que lire ? 

2. Composantes de l’enseignement 
de la lecture-écriture en FLM

3. Principes d’une démarche 
didactique efficiente en FLS 

5. Présentation d’un outil pédagogique : 
Écrire en FLS et FLSco

Plan de l’intervention

Vous êtes ici

4. Vers le français de scolarisation



2. Composantes de 
l’enseignement de 
la lecture-écriture 
en FLM



2.1. Les prérequis nécessaires

Vidéo 2 

Source : Canopé - https://www.reseau-canope.fr/lire-au-cp/une-annee-au-cp/

https://www.reseau-canope.fr/lire-au-cp/une-annee-au-cp/


Découverte du 

principe 

alphabétique

Capacités 

mnésiques et 

attentionnelles

Acculturation à 

l’écrit

La maîtrise de la 

langue orale

Syntaxe

Phonologie

Vocabulaire

Morphologie

Acquisition de la 

conscience 

phonologique

Conscience 

phonémique

Conscience 

syllabique

LES PRÉREQUIS 
À LA LECTURE

En FLS les mêmes prérequis mais une temporalité différente et des compétences 
existantes plus développées.



▪ La démarche d’enseignement de la lecture-écriture découle de la conception de l’acte de lire = 

méthode de lecture : « ensemble de principes qui organisent les orientations et la mise en 

œuvre de la lecture » (ONL/IGEN, 2005) ≠ de manuel

▪ Combinaison des composantes impliquées dans la compréhension de l’oral + celles

spécifiques à la compréhension de l’écrit. Capacités de compréhension amodales et

transférables de l’oral à l’écrit (Sprenger-Charolles & Colé, 2006). Lien entre le développement du

langage oral et la compréhension.

▪ Convergence des résultats de la recherche en linguistique, psychologie cognitive et en

neurosciences permet de définir une démarche d’enseignement plus efficace que les autres (Cf.

conférences de consensus 2003 et 2016). Enseignement explicite et structuré des stratégies de

lecture + construction du sens par le « débat » avec l’enseignant et les pairs pour se faire une

représentation du texte.

▪ Privilégier une approche intégrative qui associe travail systématique sur le code (identification

de mots) et sur le sens (compréhension) dès le début + importance de la dimension culturelle

(acculturation à l’écrit). Enseigner rapidement les correspondances graphèmes/phonèmes de
base.

▪ Importance de l’automatisation : travail sur la fluence. Effets sur l’amélioration des compétences 

en lecture. 

2.2. Les composantes d’un enseignement efficient



LES QUATRE 
COMPOSANTES DE 
L’ENSEIGNEMENT 

DE LA LECTURE

Acculturation à 
l’écrit

Production 
d’écrits

Identification de 
mots

Par voie 
indirecte

Par voie 
directe

Compréhension 
de textes

Compétences 
linguistiques

Compétences 
référentielles

Capacités à 
inférer

Compétences 
textuelles
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3. Principes d’une 
démarche 
didactique 
efficiente en FLS 



➔ Composantes à travailler selon les profils d’élèves allophones : 

« L’apprenant analphabète non natif qui apprend à lire une langue seconde est, lui, confronté à
une triple difficulté : il doit découvrir la nature des liens entre l’oral et l’écrit, acquérir les principes
de transcodage spécifiques à la langue cible, en même temps qu’il apprend à la parler et à la
comprendre. Tout cela a des implications didactiques qui vont orienter le choix des démarches

d’alphabétisation mises en œuvre. » (Adami H. (2009)

Élèves non lecteurs ou 
apprentis lecteurs en LO

Élèves lecteurs en LO à 
caractères non latins

Élèves lecteurs en LO à 
caractères latins

Conscience 
phonologique

à travailler - -

Principe alphabétique à travailler - -

Acculturation à l’écrit à travailler 
variable selon la 
culture écrite d’origine

variable selon la 
culture écrite d’origine

Correspondances 
grapho-phonologiques
du français

à travailler à travailler 

à travailler 
partiellement selon les 
correspondances en 
LO

Compréhension à travailler à travailler à travailler 



LES DIFFICULTÉS 
SPÉCIFIQUES DES 

ALLOPHONES

Maîtrise 
variable de la 
langue orale

Obstacles 
phonétiques (frein 

pour conscience 
phonologique et 

encodage)

Caractéristiques 
linguistiques 

différentes de la LO

Temps limité 
d’enseignement

Manque de 
lexique (risque 

de surinvestir le 
déchiffrage)

Supports FLM 
inadaptés et 

carences en FLS

Repères 
socioculturels 

différents

3.1. Quelles difficultés pour les élèves allophones ?



3.2. Les spécificités d’un enseignement en FLS

Composantes de l’enseignement de la lecture/écriture communes pour les enfants

francophones et allophones mais complexifiées en FLS par le caractère étranger de la

langue et la faible maîtrise qu’en ont les apprenants. Nécessite une démarche didactique

et des supports pédagogiques adaptés à l’âge et aux besoins des apprenants.

➔ Les apports de l’évaluation initiale pour gérer l’hétérogénéité

• Niveau de scolarisation en L1 (compétences littéraciques)

• Proximité de la L1 avec le français

• Niveau de maitrise du français à l’oral (et éventuellement à l’écrit)

➔ L’ancrage dans la langue orale

• Compétences langagières en L1 (Faire la part entre difficultés liées à
l’allophonie et difficultés langagières de tout enfant d’un âge donné
(Vigner, 2009)

• Nécessité d’un minimum d’acquis à l’oral (lexique et syntaxe)



3.2. Les spécificités d’un enseignement en FLS

➔ L’ancrage dans la langue orale

• Temporalité différente en FLS. Principe de simultanéité entre l’oral et l’écrit
(Abdallah-Préteceille, 1982 ; Rafoni, 2007)

• Enseignement de la lecture associé à un enseignement systématique et
explicite des composantes de la langue orale (compréhension orale,
vocabulaire, syntaxe) : apprentissage guidé indispensable (Vigner, 2009).

• Importance de l’accès au sens de ce qui est donné à lire : textes adaptés au
niveau oral des élèves. (« le parler de l’école » de Rafoni, la dictée à l’adulte,
E. Canut).

• Pour les non lecteurs en L1, travailler la conscience phonologique
(syllabique puis phonémique) en lien avec la phonétique. Importance de la
médiation graphémique et/ou gestuelle de Borel-Maisonny.

• Spécificités phonologiques du français à connaître (accentuation par
groupes de souffle, enchainements et liaisons, …)



3.2. Les spécificités d’un enseignement en FLS

Vidéo 3 Source : Casnav Grenoble - https://www.dailymotion.com/video/x6jsci4?playlist=x5qy21

https://www.dailymotion.com/video/x6jsci4?playlist=x5qy21


3.2. Les spécificités d’un enseignement en FLS

➔ L’identification de mots et la complexité du système 
orthographique

• Comme pour les natifs, l’identification de mots nécessite d’acquérir le
plus rapidement possible l’ensemble des correspondances
phonèmes/graphèmes du français.

• Travail sur le code plus ou moins important selon le profil de
l’EANA (Voir exemple des 3 profils).

• Travailler encodage et décodage dès le départ. Encodage complexifié par
les difficultés phonétiques de l’apprenant allophone.

• Intérêt pour l’enseignant de connaitre l’organisation du système
orthographique (Cf Catach, 1986) mais aussi d’avoir des repères dans le
fonctionnement des langues d’origine des élèves allophones. (Cf. Fiches
LGIDF)

• Travailler la conscience morphologique (des lettres au sens) pour opérer
des distinctions entre des graphèmes apparemment identiques.



3.2. Les spécificités d’un enseignement en FLS

➔ La question cruciale de la compréhension

• Risque accru de déchiffrage à vide avec les élèves allophones. ➔ Travailler
les compétences de haut niveau comme en FLM.

• Les connaissances lexicales sont essentielles pour assurer la
compréhension. Déficit de vocabulaire doit être compensé. Exemple :
Substituts lexicaux dans les chaines anaphoriques.

• Connaissances grammaticales essentielles à la compréhension au-delà des
aspects purement lexicaux. Exemples : Les pronoms personnels pour suivre
les chaines anaphoriques, les connecteurs pour comprendre les relations
logico-temporelles entre les informations et dépasser une compréhension de
surface.

• Prendre en compte les connaissances extérieures au texte (fortement
marquées culturellement). Indispensable pour se construire un modèle de
situation et inférer une partie des informations.



3.2. Les spécificités d’un enseignement en FLS

➔ La production d’écrits

• Production écrite = activité complexe pour tous les élèves, natifs ou
allophones, sur les plans linguistique et cognitif.

• Complexité accrue pour les élèves allophones en raison de facteurs
culturels, linguistiques et scolaires (culture scolaire en LO) ➔ renforcer
l’étayage et les aides avant et pendant l’écriture avec des outils adaptés et
accorder une attention particulière aux écrits intermédiaires
(« interdiscours », Spaëth, 2008).

• Importance de la pédagogie du modèle à réhabiliter avec modèles attractifs
et diversifiés et activités d’analyse préalables (Verdelhan-Bourgade, 2002).

• En FLS comme en FLM, lecture et écriture doivent être considérées comme
deux aspects complémentaires de l’accès à l’écrit, en articulation avec l’oral
(Verdelhan-Bourgade, Vigner).



3.2. Les spécificités d’un enseignement en FLS

« Le fait d’apprendre à lire ou à écrire un type d’écriture quelconque constitue une

leçon de métalinguistique et, indirectement, de métacognition. L’apprentissage de la

lecture et de l’écriture amène une prise de conscience des structures implicites du

discours oral, qu’il s’agisse de phonèmes, de mots ou de phrases. » (Olson, 2006)

Dire

Lire Écrire
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4. Vers le français 
de scolarisation



▪ École = « univers scripto-centré » (Lahire, 1993) imbriqué à l’oral dans la classe =

dimension oralographique (Bouchard, 2008) ➔ construire enseignement de la

lecture-écriture en lien avec l’apprentissage du français comme langue de

scolarisation.

▪ Travailler la lecture et l’écriture en contexte scolaire (FLSco) : mobiliser des supports

dans toutes les disciplines. ➔ « représentations sémiotiques » (Duval, 1993)

▪ Travailler l’acculturation aux écrits sociaux mais aussi scolaires (culture scolaire).

▪ Pertinence du manuel comme support pédagogique en FLSco : représentatif de

la complexité des compétences littéraciques que les élèves doivent acquérir +

« reflète les contenus éducatifs comme les objectifs et les méthodes pédagogiques de

son temps » (Choppin, 1992). Piste : Didactiser le manuel d’une discipline pour en

faire un objet d’enseignement-apprentissage en FLSco avec les élèves

allophones (Boyzon-Fradet, Vigner).









▪ Caractéristique de la littéracie scolaire : écrits non linéaires et discontinus

(Bautier & Rayou, 2013). densité informative, parcours de lecture spécifique,

pluralité et complexité discursive.

▪ Spécificités des écrits scolaires sur différents plans. Prendre conscience de la part

langagière dans les différentes disciplines et de ses caractéristiques :

 Le lexique (polysémie, nominalisation, …)

 La conjugaison (valeurs du présent, forme passive, participe présent, …)

 La syntaxique (subordonnées relatives, appositions, compléments du nom, …)

 Les aspects discursifs (genres et types de textes)

 Les références culturelles (connaissances du monde, représentations, …)

 Les compétences cognitives (catégorisation, abstraction, généralisation, …).

▪ En production, genres attendus dans les différentes disciplines mal caractérisés

(Beacco, 2012) = « Curriculum caché ». « Les élèves de collège sont notés et certifiés

à 98% sur leurs productions écrites. » (Adam-Maillet, 2012).

▪ La littéracie scolaire = lire des textes mais pas seulement. Autres objets

sémiotiques à savoir lire/produire/commenter/expliquer dans le contexte scolaire

(carte, croquis, schéma, graphique, tableau, diagramme, dessin, …).
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5. Présentation 
d’un outil 
pédagogique : 
Écrire en FLS et 
FLSco



- Groupe de travail de 2013 à 2016

- Construction de l’outil de 2016 à 

fin 2017



Module 1 : Écrire en FLS

2 modules autonomes

Module 2 : Écrire en FLSco

Élèves scolarisés en cycle 3 ou 4 
de niveau A1.1, A1 ou A1+ / A2 

Élèves scolarisés en cycle 3 ou 4 de 
niveau A1+ / A2 vers B1.

Première partie (livret) :

- Un cadrage théorique : approche didactique de l’enseignement / apprentissage de la 
production écrite en FLS-FLSco 

- Une carte mentale de présentation et trois tableaux récapitulatifs décrivant les étapes 
successives de l’oral à l’écrit selon les quatre premiers niveaux du CECRL (A1.1, A1, A2, B1)

- Pour chacune des cinq étapes successives de l’oral à l’écrit, une démarche détaillée 
(éléments didactiques, spécificités en FLS-FLSco, pratiques pédagogiques, médiagraphie).





- 1 tableau d’organisation des contenus en 6 thématiques (l’individu, le quotidien, le corps, 
l’environnement, le temps, les médias) et 20 sous-thématiques.

- 1 tableau de synthèse des contenus grammaticaux pour les niveaux A1.1, A1 et A2.
- 20 séquences (fiche enseignant, fiches d’activités élèves différenciées, supports et aides).
- 1 référentiel-sons illustré et des lexiques thématiques illustrés pour les élèves.

Approche actionnelle Ancrage dans l’oral
Perspective plurilingue 

et interculturelle

Enseignement différencié sur 3 
niveaux (A1.1, A1, A2)

Situation de départ commune ou 
même élément déclencheur

➔ Phase 1 : un travail oral à partir d’un élément déclencheur (acquisition du lexique et des 
structures syntaxiques nécessaires à la réalisation de la production écrite)

➔ Phase 2 : une ou plusieurs tâches de production écrite individuelle et différenciée

➔ Phase 3 : des pistes d’activités complémentaires 

Module 1 : Écrire en FLS



Module 1 : Écrire en FLS – Les sports  



Module 1 : Écrire en FLS – Les sports  



Module 1 : Écrire en FLS – Les sports  



Module 1 : Écrire en FLS – Les sports  



Module 1 : Écrire en FLS – Les sports 



- 1 organisation en trois catégories de nature linguistique et cognitive : décrire / relater-
narrer / expliquer-argumenter.

- 1 tableau de synthèse des contenus.
- 20 séquences (fiche enseignant, fiches d’activités élèves, supports et documents, fiches 

« ce qu’il faut savoir », pistes de prolongements).

Approche éclectique et 
pluriméthodologique

Approche actionnelle combinée à 
des approches disciplinaires

Approche  socio-constructiviste Documents scolaires didactisés

➔ Phase 1 : un travail oral à partir d’un élément déclencheur (acquisition du lexique et des 
structures syntaxiques nécessaires à la réalisation de la production écrite)

➔ Phase 2 : micro-tâches intermédiaires (acquisition des outils linguistiques et méthodologiques)

➔ Phase 3 : tâche de production écrite finale ancrée dans le disciplinaire

Module 2 : Écrire en FLSco



Module 2 : Écrire en FLSco



Module 2 : Écrire en FLSco – Décrire un phénomène naturel

Vidéo 4 

Vidéos/Video5_eruptionvolcanique.pdf


Module 2 : Écrire en FLSco – Décrire un phénomène naturel



Module 2 : Écrire en FLSco – Décrire un phénomène naturel



Module 2 : Écrire en FLSco – Décrire un phénomène naturel



Module 2 : Écrire en FLSco – Décrire un phénomène naturel



Module 2 : Écrire en FLSco – Décrire un phénomène naturel



Module 2 : Écrire en FLSco – Décrire un phénomène naturel



Module 2 : Écrire en FLSco – Décrire un phénomène naturel



Module 2 : Écrire en FLSco – Décrire un phénomène naturel



Module 2 : Écrire en FLSco – Décrire un phénomène naturel



Module 2 : Écrire en FLSco – Décrire un phénomène naturel



Module 2 : Écrire en FLSco – Décrire un phénomène naturel



Module 2 : Écrire en FLSco – Décrire un phénomène naturel

1ère production après le visionnage et la 
phase orale

Production finale après la réalisation des 
activités



Pour conclure : 
quelques principes 
fondamentaux



▪ Privilégier une approche intégrative dès le début (code, compréhension, 

production, acculturation) avec des supports adaptés aux allophones.

▪ Toujours travailler l’écrit en relation avec l’oral.

▪ Ne pas limiter le travail en lecture à du déchiffrage et à une compréhension de 

surface (questionnaire avec relevé d’informations). Travail sur les implicites 

et la construction d’un modèle de situation. (Cf. Cèbe & Goigoux)

▪ Se fixer des objectifs précis et limités, y compris en compréhension (chaine 

anaphorique, connecteurs, ponctuation, syntaxe, inférences).

▪ Exposer les élèves à une grande variété d’écrits (acculturation à des écrits 

sociaux mais aussi scolaires).

▪ Travailler à partir de supports issus de différentes disciplines. 

▪ Utiliser la lecture magistrale et la dictée à l’adulte pour décharger les élèves 

des processus de bas niveau (décodage et encodage).

▪ Avec les NSA, travailler les prérequis à la lecture avant de démarrer un 

apprentissage systématisé du code.
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1. Qu’est-ce que lire ? 

2. Composantes de l’enseignement 
de la lecture-écriture en FLM

3. Principes d’une démarche 
didactique efficiente en FLS 

5. Présentation d’un outil pédagogique : 
Écrire en FLS et FLSco

Plan de l’intervention

Vous êtes ici

4. Vers le français de scolarisation

Merci de votre attention … 
et de votre participation ! 


